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Recommandations canadiennes
pour la qualité des eaux :
protection de la vie aquatique

GLYCOLS
éthylèneglycol,

propylèneglycol et
diéthylèneglycol
éthylèneglycol (EG), le 1,2-propylèneglyco
(1,2-PG) et le diéthylèneglycol (DEG) sont de
produits largement utilisés au Canada comm

fluide caloporteur, comme antigel pour automobile et da
la fabrication des résines de polyester. Les glycols s
également les principaux constituants des liquid
dégivrants et antigivre pour aéronefs.

L’EG (C2H6O2) est un liquide non volatil (tension
de vapeur de 6,7 Pa à 20 °C), incolore et miscible
avec l’eau. Les synonymes d’EG comprennent l
termes éthane-1,2-diol, glycol éthylique, dihydra
d’éthylène, monoéthylèneglycol, glycol, 1,2-éthanediol 
1,2-dihydroxyéthane (Sax et Lewis, 1989; Merck Inde
1996). Le numéro CAS de l’EG est 107-21-1.

Au Canada, environ 60 % de l’EG consommé est util
dans les liquides dégivrants pour aéronefs et les systè
de refroidissement d’automobile (CPI, 1995). Un aut
11 % est employé dans la production du polyéthylè
téréphtalate (un polyester) (Chinn, 1993). Les usag
mineurs de l’EG comprennent le traitement de
hydrocarbures et la production de solvants, d’explosifs,
pellicule cellulosique et d’esters de glycol (Chinn, 199
CIS, 1994). La production canadienne d’éthylèneglyco
est passée de 97 000 tonnes en 1976 à 513 200 tonne
1993. Selon les prévisions, l’essor de l’industrie dev
porter à 825 000 tonnes la capacité totale de produc
d’éthylèneglycol en 1996 (CIS, 1994). Quelque 70 % 
l’éthylèneglycol produit au Canada est exporté. L
importations de cette substance sont mineures (C
1994).

Le 1,2-PG (C3H8O2) est un liquide incolore et miscible
avec l’eau qui présente une tension de vapeur 
10,7 Pa (à 20 °C). Les synonymes courants de 1,2-P
comprennent les termes 1,2-propanediol, méthylglyc
sirlène, triméthylglycol, 1,2-dihydroxypropane, mono
propylèneglycol et méthyléthylèneglycol (Sax et Lewi
1989; Merck Index, 1996). Le 1,2-PG porte le numé
CAS 57-55-6.

En 1992, 17 100 tonnes de 1,2-PG ont été consomm
au pays (Martin et coll., 1994). Au Canada, cet
substance est principalement utilisée dans la produc
de résines de polyester non saturé destinées à
fabrication de produits en polyester renforcé de fibre 
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verre. Le 1,2-PG est également employé comm
humectant pour le tabac, comme ingrédient dans l
émollients pour produits cosmétiques, les additif
alimentaires, les peintures et les antigels pour véhicules 
plaisance (CIS, 1995). Au Canada, la production d
1,2-PG a cessé en 1993, mais la demande continue d’ê
satisfaite par les importations (CIS, 1995).

Le DEG (C4H10O3) est aussi un liquide non volatil
(1,3 Pa à 20 °C) miscible avec l’eau. Il a été utilisé dans
l’industrie pétrolière comme déshydratant du gaz nature
Le DEG entre également dans la composition de
liquides dégivrants formulés pour aéronefs. Les
synonymes courants de DEG comprennent les terme
2,2’-oxy-biséthanol, diglycol et 2,2’-oxydiéthanol (Sax et
Lewis, 1989; Merck Index, 1996). Le numéro CAS du
DEG est 111-46-6.

Les glycols sont libérés dans les milieux aquatiques p
suite de l’élimination incorrecte des antigels usés, du re
des eaux usées des installations de production 
d’utilisation et d’accidents de transport (Zeitoun e
McIlhenny, 1971; Miller, 1979). Les données disponible
sur la contamination aux glycols des eaux de surface
proviennent que de lieux situés à proximité d’aéroports
ne rendent compte que de l’incidence du dégivrage d
aéronefs. Les aéroports canadiens ont récemm
enregistré des concentrations en EG de <1 à 2007 mg⋅L�1,
des concentrations en PG de <1 à 890 mg⋅L�1 et des
concentrations en DEG de <2 à 79 mg⋅L�1 (Transports
Canada, 1996). Les concentrations totales en glycol d

Tableau 1. Recommandations pour la qualité des eaux
établies pour les glycols aux fins de la
protection de la vie aquatique (CCME, 1997).*

Vie aquatique Recommandation (mg⋅L-1 )

EG 1, 2-PG DEG

Dulcicole 192† 500† Néant†

Marine Néant‡ Néant‡ Néant‡

*
Avant d’appliquer ces recommandations, il est conseillé de tenir

compte des deux avertissements à la section Élaboration des

recommandations pour la qualité des eaux.
†
Recommandation provisoire.

‡
Aucune recommandation n’a été établie.
ment
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les effluents des aéroports canadiens variaient de <
4105 mg⋅L-1 en 1994-1995 (Transports Canada, 1995).

Les données disponibles sur les résidus de glycols dans
eaux souterraines ne proviennent que d’un seul aérop
canadien. En 1985-1986, la concentration maxima
enregistrée se chiffrait à 415 mg⋅L�1. Le taux maximal de
DEG était de 188 mg⋅L�1. Aucune concentration en
1,2-PG >10 mg⋅L�1 n’a été décelée (Transports Canada
1985a, 1987).

La biodégradation microbienne aérobie est le plu
important mécanisme ayant une incidence sur le deve
des glycols dans les eaux de surface. Les demi-vies 
biodégradation aérobie dépendent de la température
varient de <2 à 30 jours, de 2,5 à 30 jours et de 3,5
>20 jours pour l’EG, le 1,2-PG et le DEG, respectiveme
(Price et coll., 1974; Haines et Alexander, 1975; Kapla
et coll., 1982; Verschueren, 1985; Williams, 1995). L
métabolisation anaérobie des glycols est plus lente. Ain
la dégradation complète (100 %) du 1,2-PG prend 4 jou
dans des conditions aérobies, mais prend 9 jours dans 
conditions anaérobies. La métabolisation anaérob
pourrait libérer plusieurs dérivés relativement toxique
comme l’acétaldéhyde, l’éthanol, l’acétate et le métha
(Pearce et Heydeman, 1980; Dwyer et Tiedje, 198
Schink et Stieb, 1983).

La biodégradation naturelle de l’EG, du 1,2-PG et d
DEG pourrait imposer de fortes demandes en oxygène a
écosystèmes aquatiques, ce qui abaisserait la teneur
oxygène dissous des eaux réceptrices en deçà des 
recommandés (Transports Canada, 1985b, 1988; Sills
Blakeslee, 1990). L’importance de cet effet dépend de
quantité de glycols libérée dans l’environnement ainsi q
des conditions physiques, chimiques et biologiques q
caractérisent le milieu récepteur examiné. De
concentrations en glycols inférieures aux recom
mandations du CCME pourraient suffire à ramener le ta
d’oxygène en deçà de la valeur recommandée par 
CCME pour l’oxygène dissous (CCMRE, 1987; CCME
1997) et donc présenter un danger pour les organism
aquatiques.

Étant miscibles avec l’eau, les glycols ne s’accumule
pas dans le biote aquatique (Miller, 1979). Aucun
bioconcentration appréciable n’a été observée ch
des écrevisses (Procambarus sp.) exposées à 50 à
2

 à1000 mg⋅L-1 d’EG pendant 61 jours (Abdelghani et coll
1990).
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Élaboration des recommandations pour la
qualité des eaux

Les recommandations canadiennes provisoires pour
qualité des eaux établies pour les glycols aux fins de
protection de la vie aquatique ont été élaborées selo
protocole du CCME (CCME, 1991). Il faut noter
toutefois, que ces recommandations peuvent ne 
fournir une protection suffisante contre les effets indirec
des glycols sur la demande biochimique en oxygè
(DBO) ou les effets directs des glycols formulés, dont 
sait que certains sont plus toxiques que les glycols p
On devrait tenir compte de ces facteurs lors de la mise
pratique des recommandations.
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Vie dulcicole

Chez les poissons, les valeurs de toxicité aigu
(CL50-96 h) varient entre 17,8 et 111 g⋅L-1 d’EG pour la
truite arc-en-ciel (Oncorhynchus mykiss) et le crapet
arlequin (Lepomis macrochirus), respectivement (Mayer
et Ellersieck, 1986). Pour le tête-de-boule (Pimephales
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Recommandation canadienne
 pour la qualité des eaux

192 mg·L-1

primaire

secondaire

valeur critique Recommandation canadienne

102 103 104 105

O. mykiss
O. mykiss
X. laevis
X. laevis
D. magna
C. dubia
C. dubia
C. dubia

C. dubia
C. dubia
C. dubia
C. tentans

 CL50-96 h
 CL50-96 h
 CL50-48 h
 CL50-48 h

 CE25-7 j
 CMEO-7 j
 CE25-7 j
 CL50-10 j

 CL50-48 h
 CL50-48 h
 CL50-48 h
 CL50-48 h

O. mykiss
P. promelas
P. promelas
P. promelas

 CL50-13 j
 CE25-7 j
 CMEO-7 j
 CE25-7 j

S. capricornutum
S. capricornutum
S. capricornutum
S. capricornutum

P
la

n
te

s  CE50-96 h
 CI50-96 h
 CMEO-96 h
 CI25-96 h

Issue du test
de toxicité

Qualité de l’étude :

 Figure 1. Données choisies sur la toxicité de l'éthylèneglycol
pour les organismes d'eau douce.
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L-1 (Aéroports de Montréal et Analex Inc., 1994). On 
déduit pour l’EG une recommandation provisoire aux fin
de la protection de la vie aquatique d’eau douce 
192 mg⋅L-1 en multipliant cette CMEO par un facteur d
sécurité de 0,1 (CCME, 1997).

Chez la truite arc-en-ciel, les seuils de toxicité aiguë 
1, 2-PG varient de 27,1 à 55,7 g⋅L-1 (Beak Consultants,
1995b; Pillard, 1995). Pour le tête-de-boule, la CSEO-
(croissance et mortalité) s’établit à 11,5 g⋅L-1 (Pillard,
1995). Des limites de tolérance comparables so
observées chez les daphnies, Ceriodaphnia dubia
présentant une CE50-7 j (inhibition de la reproduction) de
13,5 g⋅L-1, et Daphnia magna affichant une CL50-24 h de
70,7 g⋅L-1 (Ward et coll., 1992; Pillard, 1995). L’espèce
dulçaquicole la plus sensible au 1, 2-PG est la lenti
mineure (Lemna minor), dont la CMEO-96 h (inhibition
de la croissance de la fronde) se chiffre à 5000 mg⋅L-1

(Dufresne et Pillard, 1995). On a déduit pour le 1,2-P
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D. magna
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P. promelas

P. promelas

 CI25-7 j

 CMEO-7 j

C. dubia
C. dubia
C. dubia

 CI25-7 j
 CMEO-7 j
 CMEO-7 j

S. capricornutum

S. capricornutum

S. capricornutum

L. minor
L. minor

 CE50-24 h
 CE50-96 h
 CE50-14 j
 CE25-96 h
 CMEO-96 h
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Qualité de l’étude :

Issue du test
de toxicité

  Figure 2. Données choisies sur la toxicité du propylèneglycol
pour les organismes d'eau douce.
3

une recommandation provisoire aux fins de la protectio
de la vie aquatique d’eau douce de 500 mg⋅L-1 en
multipliant cette CMEO par un facteur de sécurité de 0
(CCME, 1997).

Un ensemble limité de données sur la toxicité aiguë 
DEG pour le biote d’eau douce est disponible pour l
poissons, les invertébrés et les algues. L’espè
dulçaquicole la plus sensible au DEG est l’algue ver
S. capricornutum, dont la CE50-24 h se chiffre à
6400 mg⋅L-1 (Ward et coll., 1992). On ne dispose
toutefois pas du minimum de données nécessaire
l’élaboration d’une recommandation (CCME, 1991).
re

st

,

Vie marine

Un ensemble limité de données sur la toxicité aiguë 
l’EG, du 1, 2-PG et du DEG pour le biote marin e
disponible pour les poissons, les invertébrés et les algu
L’espèce marine la plus sensible à l’EG est le polychè
Ophyrtrocha labronica, qui présente un taux de mortalité
de 20 % après une exposition de 40 jours à une conc
tration de 55,7 mg⋅L-1 (Akesson, 1970). L’algue marine
Skeletonema costatum est l’espèce la plus sensible tant a
1, 2-PG qu’au DEG. Chez cette algue, la CE50-14 j du
1, 2-PG est <5,3 g⋅L-1, et la CE50-24 h du DEG se chiffre
à 8,9 g⋅L-1. Aucune recommandation pour la qualité de
eaux visant la protection du biote marin n’a pu à ce jo
être élaborée pour l’EG, le 1, 2-PG et le DEG, faute 
données suffisantes (CCME, 1991, 1997).
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